
Communiqué CFDT, CFE-CGC, CFTC, CGT, FSU, Solidaires, UNSA 
 
Après les journées du 7 et du 23 septembre, la mobilisation du samedi 2 octobre 
2010 a été un formidable succès partout en France. Cette journée a vu de nouveaux 
manifestants rejoindre les cortèges. Près de 3 millions de salariés du public comme 
du privé, seuls, entre collègues ou en famille ont continué massivement à exprimer 
leur opposition au projet de réforme des retraites.  
 
Confronté à cette mobilisation qui s’amplifie, le gouvernement reste campé sur son 
intransigeance. Il préfère le mépris au dialogue, il commente les chiffres de 
manifestants plutôt que de répondre à leurs inquiétudes et exigences.  
 
Les organisations syndicales confirment la journée nationale de grèves et de 
manifestations du mardi 12 octobre 2010. Elles appellent les salariés, les retraités, 
les chômeurs à y participer massivement. 
 
Alors que s’ouvre le débat au Sénat le 5 octobre et afin de faire du 12 octobre 
prochain un rendez-vous déterminant, elles appellent leurs organisations à élargir et 
à amplifier la mobilisation unitaire par des initiatives dans les territoires, des 
rencontres avec les salariés et interpeller les sénateurs en utilisant très largement la 
lettre ouverte unitaire au Président de la République et aux parlementaires.  
 
Les organisations syndicales considèrent qu’il faudra donner des suites au mardi 12 
octobre et décident à cette fin de se revoir vendredi 8 octobre 2010. 

 
4 octobre 2010 

 
 
En appelant « à élargir et à amplifier la mobilisation unitaire par des initiatives dans 
les territoires, des rencontres avec les salariés et à interpeller les sénateurs », ce 
communiqué unitaire de l’Interpro confirme la stratégie que porte l’Union SNUI-SUD 
trésor Solidaires, stratégie rappelée dans le tract diffusé le soir du samedi 2 octobre. 
 

 
 
L’Union SNUI-SUD Trésor Solidaires appelle les 
agents de la DGFiP à se réunir partout dès 
lundi 4 octobre, avec les syndicats qui le 
souhaitent, pour :  

• Multiplier les actions collectives visant tant la DGFiP que l’extérieur, 

• Amplifier les opérations de sensibilisation des citoyens par des 
distributions massives de tracts dans les lieux où il y a du monde 
(accueil DGFiP, marchés et supermarchés…), 

• Organiser, dans l’unité interprofessionnelle locale, des actions de 
blocages de l’économie, 

• Décider, dans l’unité, de la grève reconductible. 
 

C’est bien en combinant et en multipliant les grèves et les manifestations 
citoyennes, en semaine et les week-ends, que nous arriverons à gagner sur le 
retrait du projet et à imposer une meilleure répartition des richesses !   
 


